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DU 12 AU 27 AVRIL 2025 - 11H/19H
salle des fêtes  -  19 av. du 8 mai 45

BANKSY
à Échirolles

Tram A - arrêt la rampe-centre-ville

N° 413 / Mars-Avril 2025 

echirolles.fr

BUDGET
Maîtrise et 

investissements

  
CULTURE

Banksy à Échirolles !

ANDRÉE  
& YASSINE 
Ambassadeurs  

de bonheur

PROJETS  
URBAINS

La ville se dessine

ÉCHIROLLES

exposition  
sur l’artiste banksy

à la salle des fêtes du 12 au 27 avril  GRATUIT
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Les Histoires vraies d’Échirollois-es, collectées par l’auteur 

François Beaune lors de sa résidence organisée à Échirolles 

par le Pôle de la lecture et de l’écrit, sont à découvrir en 

podcast sur le site Internet de la Ville, Spotify et Deezer. 

Bonne écoute !

LES HISTOIRES VRAIES 
EN PODCAST

Accédez à toutes les histoires en flashant ce QR code

DURANT 8 MOIS,
de décembre 2023 à juillet 2024,  
François Beaune a collecté les histoires   
vraies d’Échirollois et Échirolloises

103 RÉÇITS
ont été portés à l’écrit, donnant lieu à 4 livrets  
et à la publication de 9 chroniques, cet été,  
dans Le Dauphiné Libéré

249 HISTOIRES AUDIOS 
ont été enregistrées, aboutissant à une cinquantaine  
de podcasts. Vous pouvez déjà en découvrir 20 sur les réseaux

300 PERSONNES
ont été rencontrées, en groupe  
ou individuellement, lors de veillées  
ou de temps de récolte 
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L’exposition Banksy à Échirolles est  
à la Une de ce Cité Échirolles.  
Un événement exceptionnel, que vous 
êtes fière d’accueillir sur notre commune...

Oui, et je suis tout aussi fière de la mobili-
sation et du formidable engouement que 
cette exposition suscite dans notre ville. 
Des associations engagées, des entreprises 
ancrées dans notre territoire, de nombreuses 
citoyennes et citoyens 
ont répondu présent-es 
à l’appel de la  Banksy 
Modeste Collection qui 
organise cette exposition 
remarquable, inédite 
dans notre région.
Toutes et tous se sont 
reconnu-es dans l’esprit fraternel qui préside 
à son organisation. Cette exposition sera en 
effet gratuite et l’ensemble des bénéfices qui 
pourront être réalisés iront en soutien à des 
projets d’associations de solidarité. Toutes 
et tous souhaitent affirmer également leur 
adhésion aux combats pacifistes, antiracistes, 
progressistes de l’artiste Banksy, qui, avec une 
discrétion exemplaire et un talent immense, 
sait faire avancer toutes ces luttes. Parce que 
cette exposition représente le vrai visage de 
notre ville, son ambition humaniste et éman-
cipatrice, j’invite les Échirolloises et Échirol-
lois de tous les âges et de tous les quartiers 
à se rendre à notre salle des fêtes du 12 au 
27 avril pour participer à cette belle aventure 
citoyenne et solidaire. 

Une belle image pour notre commune 
donc, dont le budget sera adopté  
le 31 mars. Quelles sont les grandes 
orientations à retenir pour 2025 ? 

Notre détermination à préserver notre service 
public de proximité, sans augmentation des 
impôts, mais également à préparer l’avenir 
en accompagnant la transition écologique 
et énergétique. Notre détermination est 
plus que jamais résolue face aux nouveaux 
désengagements visibles et invisibles d’un 

État bien éloigné des préoccupations de nos 
habitant-es. Dans un contexte de crise écono-
mique, sociale et écologique, l’État devrait 
au contraire soutenir les actions menées au 
quotidien par les collectivités locales : ne pas 
effacer 300 000 euros de financement pour 
le périscolaire, ne pas baisser les enveloppes 
de subvention pour les investissements en 
faveur des transitions économiques et éner-
gétiques, qui représentent, rappelons-le, près 

des deux tiers de nos 
réalisations. Face à tout 
cela, nous continuons 
de résister dans l’inté-
rêt des Échirolloises et 
des Échirollois.

Dans ce Cité Échirolles également, 
l’annonce de nombreuses occasions  
de se retrouver, d’échanger et de vivre 
en convivialité... Il s’agit, là encore, 
d’une marque de fabrique importante 
pour notre commune. 

Le printemps 2025 s’annonce en effet riche en 
belles occasions de rencontres et de vivre-en-
semble. L’exposition Banksy à Échirolles et ses 
nombreuses animations, mais également le 
mois de mars consacré aux luttes contre les 
discriminations, les assemblées des quartiers 
des 6, 20 et 22 mai, et enfin le grand week-
end festif des 24 et 25 mai autour de Tempo 
Libre-La grande fête et de l’Échirolloise. 
Autant de moments pour se parler, préparer 
l’avenir et aussi partager, ensemble, de bons 
moments. Je serai heureuse, avec l’équipe 
municipale, de vous accueillir et vous retrou-
ver toutes et tous à ces occasions. Une belle 
manière de prouver, qu’aujourd’hui comme 
hier, notre ville et ses habitant-es savent s’or-
ganiser et agir pour rendre la vie meilleure et 
faire vivre toutes les solidarités.

 Propos recueillis par JB

Cette année,  
Tempo Libre - La grande fête 

aura lieu le 24 mai sur  
la place des Cinq Fontaines.

“ Des moments 
pour se parler, 

préparer l’avenir, 
partager”

Des temps 
pour mieux 
se retrouver
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25 JANVIER  
AU 26 FÉVRIER

La Métropole et l’Agence locale 
de l’énergie (Alec) organisaient 
le Mois de l’énergie, pour tout 
savoir sur les économies d’énergie. 
À Échirolles, vous avez pu participer  
à divers ateliers, comme celui proposé 
à la MDH Village Sud par l’Alec, afin 
de découvrir de drôles d'objets bien 
utiles pour réduire sa consommation 
d'eau, d'électricité ou de chauffage.

8 JANVIER

La fête a battu son plein  
lors des vœux aux seniors  
à La Rampe. Les convives ont 
dégusté la traditionnelle galette, 
avant de se déhancher sur la piste 
de danse au rythme des sons 
savoureusement vintage des Rock’s 
Mitaines. Wizz, shebam, pow, blop !

24 JANVIER

Dix classes, ici celle de CE1 
de Thierry Focquenoey, de 
l’école Marat, ont participé 
aux ateliers de sérigraphie 
proposés par le TRACé  
dans le cadre de l’exposition  
Rendez-vous, et animés par 
l'artiste Nicolas Bonnani au 
Centre du graphisme.  
Un succès !
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15 FÉVRIER

Toutes les couleurs du 
street art ont fait vibrer les 
habitant-es lors du carnaval de 
la Ville Neuve organisé par la MJC 
Desnos, la Ville et de nombreux 
bénévoles. Batucada, danse, 
maquillage et défilé costumé ont 
rythmé cette journée colorée.

11 FÉVRIER

Dans le cadre de la 13e 
Semaine de L’Affiche rouge, 
les élèves de 3e du collège Picasso 
ont découvert l’exposition sur  
le groupe Manouchian. L’occasion 
pour eux de (re)plonger dans une 
période sombre de l’Histoire et  
de résistance à l’oppresseur nazi.

13 FÉVRIER

Comprendre les mécanismes 
de la faim et de la satiété 
pour mieux écouter son corps. 
C’était l’objectif du 3e des 6 ateliers 
animés par deux diététiciennes, 
et proposés par la CPTS Drac Sud 
et la MDH Essarts-Surieux aux 
habitant-es du quartier.

©
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L’immeuble situé le long de l’avenue de Grugliasco  
accueille le nouveau bureau de poste  

en rez-de-chaussée. Il abrite aussi une mutuelle  
et des entreprises d’informatique.  

Tour d’horizon.

Plus de 200 salarié-es  
occupent les nouveaux espaces  

de l’immeuble de bureaux Cityzen.

CENTRE-VILLE

CITYZEN  
A PRIS PLACE

La livraison de la première tranche 
de Cityzen, l’immeuble de bureaux 
situé sur l’ancien site de La Poste, a 

eu lieu à l’automne dernier. Un projet qui 
a mis du temps à se concrétiser, comme 
l’explique Sébastien Sorrel, promo-
teur de Batimmo, partenaire de Ferrier 
associés sur cette opération. « Le site de 
l’ancien bureau de Poste était sous-uti-
lisé, peu fonctionnel. La Poste a lancé 
un appel d’offre en 2019 pour le valo-
riser et implanter ses nouveaux locaux  
en rez-de-chaussée d’un immeuble de 
bureaux, tout en assurant la continuité 
du service.»
Un challenge relevé par Sébastien  
Sorrel, lauréat en 2020, mais qui aura 

mis du temps à se réaliser à cause 
du Covid. Les premières démolitions 
n’ont eu lieu que début 2023, et le dé-
but de la construction a démarré en 
octobre. Mais la première tranche, un 
immeuble de quatre étages, est sortie 
de terre. Et elle séduit !
Par son architecture déjà, le bâtiment 
souligne joliment l’entrée de ville 
depuis la Rocade. Par sa fonction-
nalité et sa localisation ensuite. Les 
deux premiers niveaux, d’une super-
ficie de 800 m² chacun, déployés en 
“L” et aménagés selon les besoins des 
preneurs, accueillent le siège principal 
de la Mutuelle sociale agricole (MSA) 
venue de Grenoble. Les deux suivants, 

avec une belle terrasse pour le dernier, 
abritent deux entreprises de dévelop-
pement de logiciel informatiques liés 
au BTP et à l’industrie, Sydev et Open-
Prod. De quoi satisfaire leurs « besoins 
de locaux fonctionnels, dans un environ-
nement urbain et accessible ».
La Poste, quant à elle, a trouvé place 
dans de nouveaux locaux, plus 
grands, fonctionnels et accessibles, au 
rez-de-chaussée. La commercialisation 
de la deuxième tranche du projet, un 
immeuble de cinq étages avec locaux 
commerciaux en rez-de-chaussée sur 
l’avenue du 8-Mai-1945, a débuté.

 LJSL



Cité Échirolles N°413 / Mars-Avril 2025

7

FO
CU

S

7

UN QUARTIER  
EN MUTATION

PÔLE GARE / CONNEXIONS
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Le visage du pôle gare et du projet immobilier Connexions 
a été présenté aux habitant-es mi-janvier.  

Ils ont découvert les futurs aménagements publics  
et privés dont les travaux ont déjà débuté.

Des cheminements en 
escalier ou en pente douce 
assureront la liaison entre le parvis 
haut et bas de la gare. Le paysage sera 
végétalisé et dégagé, invitant à la pause. Des jardinières 
ombrières sont prévues au niveau du tram pour le confort des voyageur-ses (image ci-dessus).

Ça y est, les travaux du quartier 
de la gare, au sud du quartier 
Surieux, ont débuté. Une pré-
sentation imagée du pôle gare 

et du projet immobilier Connexions, 
porté par Linkcity, était proposée aux 
habitant-es le 16 janvier. Ces der-
nier-es, venu-es en nombre aux ate-
liers organisés par la Ville et la Métro-
pole ces derniers mois, ont souhaité 
un quartier plus ouvert sur la gare, 
plus végétalisé et plus apaisé. «  C’est 
un projet enthousiasmant, sur un ter-
ritoire à valoriser. L’objectif est de faire 
vivre ce quartier 7 j/7, toute la journée, 
avec des commerces et des services. 
Ce projet répond à vos attentes, nous 
l’avons imaginé ensemble », se réjouis-
sait Amandine Demore.
Le projet immobilier Connexions, 
conçu en trois lots, prévoit la création 
de bâtiments tertiaires sur environ 
23 000 m², avec l’implantation d’un 

hôtel, l’installation d’une maison 
de santé, la construction d’environ 
150 logements, la construction d’un 
campus sport-santé avec une rési-
dence pour étudiant-es et une pour 
jeunes salarié-es, des commerces et 
services de proximité, 250 places de 
stationnement mises à disposition 
dans le parking silo d’Atos.  Ce sont 
aussi 130 places de stationnement 
dans un nouveau parking silo qui 
sont prévues par Linkcity. Les travaux 
du premier lot devraient débuter cet 
été et ceux du dernier lot sont prévus 
pour 2027/28. Au centre du projet 
Connexions, une ‘‘forêt urbaine’’ sera 
plantée, au sein d’un parc accessible à 
tous et fermé la nuit. 
Les aménagements des espaces 
publics débuteront en 2026 et ont 
l’ambition d’apaiser le quartier. Ainsi, 
les rues de Provence et des Cheminotes 
seront redimensionnées et sécurisées 

pour les cycles et piétons. La place de 
la Gare deviendra un espace de liai-
son, avec des cheminements en pente 
douce et escaliers entre les parvis haut 
et bas. Arbres plantés, zone de pause et 
paysage dégagé sont prévus. De quoi 
faire de cet espace un lieu agréable 
pour tous. Le mail Olympe de Gouges, 
nouvel espace public qui traverse l’an-
cien site Bull, sera un lieu de vie au 
cœur du quartier, avec des équipe-
ments intergénérationnels et divers 
jeux installés. Concernant les enjeux 
de sécurité, une vidéosurveillance sera 
déployée par la Ville, des aménage-
ments réduisant les conflits d’usages 
installés, et des éclairages spécifiques 
sous le pont permettront d’améliorer 
le sentiment de sécurité. Encore un 
peu de patience avant de voir le quar-
tier transformé !

 MS
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La traditionnelle 
cérémonie des vœux 

s’est déroulée  
mi-janvier,  

à La Rampe.  
Un temps festif qui 

a mis en lumière 
l’âme et les valeurs 
d’Échirolles. Et sa 

volonté de continuer  
à résister.

VŒUX À LA POPULATION

Après un peu plus d’un an de 
mandat, Amandine Demore 
le proclamait : « Oui, Échi-

rolles mérite mieux que l’image 
qui lui est souvent attribuée. Notre 
ville connaît des difficultés. Mais 
c’est aussi une ville d’une richesse 
extraordinaire, avec des projets 
ambitieux, une dynamique associa-
tive, sportive et culturelle exception-
nelle, une vitalité locale qui mérite 
d’être mise en lumière. »
Au programme notamment, la 
lecture d’histoires d’Échirollois-es 
issues de la résidence de l’écri-
vain François Beaune. Des récits 
« d’hommes et de femmes qui 
racontent ce qu’est l’âme d’Échi-
rolles ».

Une âme que la chanteuse Lætitia 
Angeloni a su capter et restituer, 
et que l’énergie des danseur-ses 
d’Idéale’Danse a sublimé.
Une ville, ce sont aussi des réalisa-
tions que la maire a aussi énumé-
rée : inauguration de l’entreprise 
à but d’emploi Ulisse-SOLEEO, des 
locaux d’Artelia, de l’immeuble 

©
 L

JS
L

“ Une ville 
d’une richesse 

extraordinaire”

ÉCHIROLLES EN 
PLEINE LUMIÈRE
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Cityzen, de l’extension de la Clinique 
des Granges, du square de la Luire, 
de l’allée Élisa-Desroche, du parc des 
Templiers... Sans parler des rénovations 
des Résidences Vivarais et Limousin, 
et de l’école Marat, à la Ville Neuve.  
« Échirolles est en constante évolu-
tion. Elle mute, s’aménage, s’embellit,  
se verdit », se félicitait Amandine Demore.

Une année riche en concertation aussi, 
avec les Assemblées des quartiers ou les 
Rencontres de la jeunesse. « C’est cette 
aspiration de faire parler autrement de 
notre ville, de nos quartiers, de notre 
jeunesse que nous devons porter », 
réitérait l’élue. Et quoi de mieux pour 
cela que des évènements comme 
Tempo libre ou les Jeux olympiques. 

Un autre projet « extraordinaire » le 
permettra, l’accueil des œuvres du 
street artiste Banksy, du 12 au 27 avril 
prochain. « Une exposition citoyenne et 
une aventure humaine portée par les 
associations.»
En 2025, Échirolles veut « garder sa 
dynamique » avec la fin de la rénova-
tion du Rondeau, la réhabilitation de La 
Butte, le début du projet Connexions. 
Côté santé, une mutuelle communale 
a été lancée et la Ville continuera à 
se mobiliser sur le sujet, comme sur 
celui de la sécurité. Mais pour cela, il 
faut des moyens : « Nous ne pouvons 
accepter que nos finances soient mises 
en péril (par l’État, NDR) alors que nous 
nous battons pour garantir des services 
publics de qualité », concluait Aman-
dine Demore. Oui, Échirolles mérite 
définitivement mieux.

 LJSL

600 personnes
ont assisté à la cérémonie

ÉCHIROLLES EN 
PLEINE LUMIÈRE
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80 000
euros seront alloués au prochain 
projet du Budget participatif des 

Granges, proposé puis choisi par les 
habitant-es du quartier entre le  

10 mars et le 23 mai

[1]   LA GRANDE-MOTTE

RAVALEMENT 
DE FAÇADE
Les façades du centre de vacances de la 
Ville à La Grande-Motte ont été repeintes 
cet hiver, de mi-octobre à fin janvier, pour 
répondre à l’obligation réglementaire 
prévue dans le cadre du PLU de La Grande-
Motte. Des travaux, plus quelques-uns 
annexes (remplacement des portails), 
d’un montant de 180 000 euros TTC, qui 
permettront aussi de protéger le bâtiment 
contre les intempéries marines.

[2]   PARC CROIX-DE-VÉRINES

L’ÉTÉ SE 
PRÉPARE...
Une ombrière en bois de 50 m² a été 
installée mi-janvier par l’entreprise 
Synergie dans le parc de la Croix-de-
Vérines. D’une longueur de 20 mètres, 
elle longe les gradins qui bordent la piste 
d’athlétisme. Des plantes grimpantes s’y 
développeront pour apporter un couvert 
végétal fournissant de l’ombre et de la 
fraîcheur durant l’été, en réponse aux 
demandes des personnes fréquentant le 
parc. D’un coût de 27 000 euros, d’autres 
modules pourront être ajoutés  
si l’expérience s’avère concluante.

[3]   10 JOURS DE LA CULTURE

À VOS 
AGENDAS
Quatre spectacles gratuits sont 
programmés à Échirolles en avril dans le 
cadre du dispositif porté par Grenoble-
Alpes Métropole : Balla Bangoura & Teriya 
Silo, concert, animations ludiques et 
sportives, mardi 22, 18h-19h30, espace 
Jacques-Prévert ; Le Cycle des Immortels, 
spectacle de feu et lumière autour de 
l’Égypte antique, mercredi 23, 20h30, place 
George-Kioulou ; L'île au trésor, spectacle 
musical et théâtral sur l’aventure de Jim 
Hawkins (à partir de 6 ans), jeudi 24, 
14h-15h, MDH Anne-Frank ; Asrâr, 
spectacle mêlant danse, arts martiaux et 
poésie soufie, vendredi 25 , 21h, place de  
la Convention.

MUSÉE GÉO-CHARLES
À l’occasion de sa réouverture, le musée propose d'aller  

à la rencontre de Géo Charles à travers l'exposition  
des œuvres de sa collection, de son travail de poète-éditeur  

 de son parcours de vie, de mars à juillet.

AMÉNAGEMENT  
DU RONDEAU

La bretelle d’accès à l’A480 en direction de Gap et Sisteron sera 
fermée du 17 mars au 27 mai. Pour la contourner, trois itinéraires 

possibles par l’A480 et demi-tour à Catane (à privilégier), via la 
D1075 ou Eybens (D5). Plus d’infos : A480rondeau.fr
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[5]   PARC MAURICE-THOREZ

MARE EN 
CRÉATION
Une mare a été aménagée en janvier dans 
le parc Maurice-Thorez, labellisé Refuge 
LPO depuis 2017. Sa création répond à 
une demande habitante d’un point d’eau 
pour la faune qui souffre durant la période 
estivale, et de diversification des habitats 
naturels pour héberger de nouvelles 
espèces, des libellules notamment, qui 
se nourrissent de moustiques. Elle offrira 
également aux scolaires et aux enfants un 
support pédagogique pour la découverte 
de la biodiversité. Réalisée par la Ligue 
de protection des oiseaux, la mare d’une 
surface d’environ 40 m² propose différentes 
profondeurs pour accueillir une faune et 
une flore diversifiées. Elle comprend aussi 
un hibernaculum, aménagement artificiel 
qui fournit un abri à la petite faune, 
reptiles et amphibiens. La végétalisation 
aura lieu au printemps.

[4]   TRAVAIL DE MÉMOIRE

24 MARS  
AU 14 AVRIL
Deux expositions – Mittelbau-Dora et 
11 novembre 43 à Grenoble – seront 
accueillies à l’hôtel de ville, à ces dates, 
dans le cadre du 80e anniversaire de la 
capitulation nazie et de la découverte 
des camps. L’accueil de ces expositions 
est porté par l’association Le Graphe, en 
lien avec les Villes d’Échirolles, d’Eybens 
et de Bresson, Les Ami-es du Musée de la 
Résistance et de la Déportation de l’Isère 
ainsi que l’Association-Fondation pour la 
Mémoire de la Déportation. 
Le vernissage aura lieu le mercredi 
2 avril, à 16h30, avant une conférence 
de Laurent Thiéry, docteur en histoire, 
sur le camp de Mittelbau-Dora, à 17h. 
Une lecture théâtralisée, Les étrangers 
dans la Résistance, sera aussi proposée 
par la Compagnie Acour (Date et lieu à 
définir). Visites accompagnées aux heures 
d’ouverture de la mairie.

[4]
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La ville accueille, du 12 au 27 avril à la salle des fêtes,

une exposition gratuite d’œuvres du street artiste 

de renom Banksy. Une exposition marquée par des 

temps forts grâce à l’engagement d'associations locales.
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L’annonce a fait l’effet d’une 
bombe (de peinture) pour ceux 
qui connaissent et aiment 

l’univers du street artiste. Échirolles 
accueille durant deux semaines une 
exposition où le public pourra décou-
vrir quelques 280 œuvres et objets du 
très secret Banksy. C’est peu dire que 
l’artiste, qui garde l’anonymat depuis 
les années 90, est reconnu interna-
tionalement. Street artiste, peintre et 
réalisateur, ses œuvres se vendent au-
jourd’hui plusieurs millions d’euros. Le 
plus souvent réalisées dans la rue, elles 
dénoncent et critiquent le racisme, 
l’homophobie, le capitalisme ou la dé-
sinformation. 
L’exposition, qui se tient du 12 au 
27 avril à la salle des fêtes, rassemble-
ra des pièces issues de la collection du 
comédien François Berardino. En 2020, 
alors qu’il se questionne sur la vente 
de sa collection, il rencontre des or-
ganisateurs d’événements artistiques 
et culturels qui lui font une autre pro-
position : montrer cette collection au 
public en s’associant à des villes ou 

des établissements socio-culturels qui 
partagent les idéaux de Banksy. En faire 
également un outil au service des asso-
ciations qui se battent pour un monde 
plus juste afin de mettre en lumière 
leurs actions et leur indispensable rôle 
citoyen. 
En 2021, la SAS Banksy Modeste Collec-
tion (BMC) est créée, et les premières 
expos se montent aux quatre coins 
de la France. L’événement est géré par 
l’équipe de la BMC, qui compte aus-
si sur des bénévoles locaux, Yassine 
et Andrée pour notre ville (lire p.16) 
et des acteurs-trices du territoire, 
motivé-es pour communiquer, coor-
donner et préparer l’exposition (lire 
p.13). « Échirolles, par la richesse et 
le dynamisme de son tissu associa-
tif, possède les valeurs transmises 
par Banksy.  Cette ville et tous ceux 
qui y vivent méritent d’être mis en 
lumière. Nous souhaitons que cet 
événement contribue à faire rayon-
ner encore plus Échirolles »  éclaire  
Sophie Ursella de la BMC.
En effet, en devenant la 14ème ville à 

accueillir l’exposition, Échirolles verra 
très certainement de nombreux-ses 
curieux-ses venir de loin pour admirer 
l’univers de Banksy.
De nombreux établissements scolaires 
sont intéressés par les visites, qui leurs 
sont dédiées tous les jours ouvrés, de 
9h à 11h. Les bénévoles des associa-
tions partenaires ou les particuliers 
volontaires pourront prendre toute 
leur place dans l’exposition : accueil du 
public, surveillance ou médiation, à la-
quelle ils seront formés. Par sa gratuité, 
l’exposition permet l’accès à la culture 
pour toutes et tous. Néanmoins, les vi-
siteurs-ses pourront faire un don selon 
l’envie et leurs moyens. Les dons sont 
collectés par un fonds de dotation dé-
dié, dont le bénéfice sera reversé à des 
projets associatifs solidaires présentés 
par les associations locales partenaires 
et/ou à des associations nationales, 
comme SOS Méditerranée… chère à 
Banksy ! 

 MS

BANKSY  
À ÉCHIROLLES !

Les bénévoles seront 
formé-es à la médiation et 
à l’accueil des visiteur-ses, 
jeudi 10 avril après-midi. 

N’hésitez pas à postuler 
par mail à : 

banksyechirolles@gmail.com
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Cité Échirolles N°413 / Mars-Avril 2025

Ema Pointet 
COORDINATRICE LOCALE 
DE L’ÉVÉNEMENT

Pour valider son Diplôme 
d'État de la jeunesse, de 
l'éducation populaire et 
du sport (Dejeps), la jeune 
échirolloise de 22 ans, en 
contrat d’apprentissage 
à la MJC Desnos, devait 
trouver un projet de fin 
d’études. La structure, 
impliquée dans l’expo, 
propose alors Ema comme 
coordinatrice locale.  
« L'idée m'a tout de suite 
séduite.»
L’objectif ? Contacter les 
associations du territoire 
pour leur proposer d’être 
actives sur ce projet, faire le 
lien avec les enseignant-es 
intéressé-es par des visites, 
rencontrer de futur-es 
bénévoles… Une première 
pour Ema, motivée par 
le côté fédérateur de 
l’événement, par son côté 
engagé et militant aussi.
« J’adore créer de nouvelles 
synergies, réunir des 
associations gérées par 
des personnes engagées 
et motivées pour agir sur 
le territoire. C’est un beau 
projet humain qui crée de 
vrais liens entre les gens.»
Après avoir passé son 
diplôme en juin, elle 
aimerait trouver un travail 
à Échirollles, pourquoi pas 
dans la coordination de 
projets. Une chose est sûre, 
elle a trouvé sa voie !   

Le programme
L’exposition sera ouverte au public du 12 au 27 avril, de 11h à 19h, tous les jours 
à la salle des fêtes. Sur place, vous aurez l’occasion de découvrir 280 œuvres et 
objets du street artiste Banksy, exposés et mis en valeur par la Modeste Banksy 
Collection. Durant toute la durée de l’exposition, des médiateurs professionnels 
et bénévoles pourront vous en apprendre plus sur les œuvres du célèbre street 
artiste : anecdotes, histoires et autres informations utiles à la compréhension 
de l’univers de l’artiste. Deux semaines riches où les associations locales propo-
seront des ateliers divers : arts visuels, écriture, pochoirs, espace photogra-
phique, batucada, mur d’expressions… Plus qu’une simple exposition, un vrai 
lieu à vivre, avec également deux soirées artistiques jusquà 22h les samedis 12 
et 26 avril. Pour les cinéphiles, une projection du film de Banksy Faites le mur 
sera proposée vendredi 18 avril au Pathé à 19h30, suivie d’une conférence sur 
l’art, animée par Reg’Arts. 
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L’exposition en chiffres

280 
œuvres et 

objets exposés

250 000 € 
 récoltés depuis les premières 

expositions

2 
semaines 

d’exposition

20 000 
visiteur-ses 
attendu-es

1 
sérigraphie originale 

éditée en tirage limité 
accessible dès 120€ de don
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LECLERC COMBOIRE  
A FAIT PEAU NEUVE

Installé à Comboire 
depuis 1985,  

le magasin Leclerc 
a connu deux 

agrandissements avant 
cette transformation 

saluée par la maire 
Amandine Demore et 

Michel-Édouard Leclerc.  

Les travaux de transformation du magasin  
ont été inaugurés début février en présence  

de Michel-Édouard Leclerc. Un investissement conséquent 
qui souligne son importance pour l’enseigne.

Il l’avoue volontiers : « J’ai inauguré 
beaucoup de Centre Leclerc, mais je 
n’étais pas revenu ici depuis 1987. » Il 

faut dire qu’Échirolles fait un peu loin 
vu de sa commune de Landerneau. 
Et qu’il est « plus voileux que monta-
gnard ». Ce qui n’a pas empêché Mi-
chel-Édouard Leclerc, président du co-
mité stratégique des Centres E. Leclerc,  
d’apprécier ce qu’il a vu  : « C’est une 
très belle réussite, un magasin que je 
classerais dans les dix premiers Leclerc. »
Une juste récompense des efforts four-
nis pour Olivier et Catherine Trichet, 
gérants depuis sept ans, et leurs 410 
salarié-es, « une équipe soudée et 
passionnée, sans qui rien n’aurait pû 
être fait », soulignait Olivier Trichet. 
Il faut dire que durant onze mois, les 

travaux ont été colossaux, nuit et jour, 
pour rénover les 12 300 m² du magasin, 
tout en le gardant ouvert : l’isolation 
a été reprise et les installations frigo-
riphiques modernisées pour réduire 
l’empreinte carbone et augmenter 
l’efficacité énergétique ; l’énergie ainsi 
récupérée servant à chauffer le maga-
sin et à fournir de l’eau chaude au labo-
ratoire.
Les mobiliers réfrigérés en libre service 
ont aussi été fermés et un éclairage à 
led installé. Le tout en offrant plus de 
confort et de fluidité aux clients : des 
allées plus larges, des gondoles plus 
basses, un espace marché pour valo-
riser les métiers traditionnels et le 
savoir-faire des équipes. De quoi rele-
ver « le défi d’un commerce de proxi-

mité moderne, durable, à l’écoute de 
ses clients » se félicitait Olivier Trichet.
« C’est une très belle réalisation, abon-
dait la maire Amandine Demore, 
présente au côté de Fabrice Hugelé, 
maire de Seyssins, sur laquelle est 
assise une partie du magasin. Leclerc 
Comboire est un acteur incontour-
nable du commerce local. Cette trans-
formation démontre la croissance et le 
dynamisme du territoire, et votre déter-
mination à croire en son avenir ».
En tout cas, une chose est sûre : en tant 
que grand amateur de street-art et de 
Banksy, Michel-Édouard Leclerc n’at-
tendra certainement pas 38 ans pour 
revenir à Échirolles…

 LJSL



Amandine Demore a été reçue  
par le ministre de l’Intérieur Bruno Retailleau, place Beauvau,  
avec d’autres élu-es, pour évoquer les questions de sécurité sur Échirolles  
et l’agglomération et lui remettre le recueil des 5 000 signataires
de la pétition pour le commissariat.

Cité Échirolles N°413 / Mars-Avril 2025
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“J’ATTENDS  
DU CONCRET”

La maire Amandine Demore a échangé à deux reprises  
avec le ministre de l’Intérieur Bruno Retailleau pour 

évoquer la situation sur Échirolles et l’agglomération,  
et réaffirmer sa demande de plus de moyens.

Le 20 janvier dernier, lors de leur 
rencontre au ministère, la maire 
Amandine Demore a présen-

té au ministre de l’Intérieur, Bruno  
Retailleau, la pétition pour un commis-
sariat à Échirolles signée par 5 000 per-
sonnes. « Il n’en revenait pas », indique 
la maire, qui lui a aussi remis un cour-
rier pointant les difficultés rencon-
trées sur l’agglomération grenobloise. 
« Nous avions besoin de parler des en-
jeux du narcotrafic, de la réalité du ter-
ritoire, du vécu des habitants », dans le 
but d’aborder la question des moyens 
sur notre territoire.
Ce qu’elle a fait : « Il était à l’écoute, 
conscient des réalités du narcotrafic. 
J’ai évoqué des exemples concrets, 
comme l’obligation de suspendre la res-
tauration scolaire pour les maternelles 
du Gâtinais durant quatre semaines à 
cause des dealers, afin d’étayer notre 

demande de commissariat », détaille 
Amandine Demore. Il en ressort que, 
pour le ministre, la création d’un 
commissariat « n’est pas dans l’air du 
temps du fait des difficultés financières 
actuelles ». Et ce même « s’ils mettent 
le focus sur l’Isère. C’est le seul dépar-
tement ciblé pour un renforcement des 
actions. Mais il n’est pas allé dans le dé-
tail, c’est en train d’être travaillé. Je se-
rai prochainement informée », conclut 
la maire pour qui « il y a les paroles et 
les actes. J’attends du concret. » 
Mais elle est restée “sur [sa] faim”. 
En visite sur l’agglomération le 14 fé-
vrier, le ministre a dévoilé sa nouvelle 
doctrine sur le narcotrafic. Si elle re-
connaît « la volonté d’une meilleure 
coordination des acteurs », la maire 
s’interroge sur « sa mise en œuvre sans 
moyens, ni effectifs à la hauteur. Ça va 
être difficile... »

Idem pour la demande de commis-
sariat, restée sans réponse. Ce qui ne 
l’empêche pas de rester mobilisée 
pour continuer à demander plus de 
moyens pour Échirolles.

 LJSL
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ROUSSEL Baptiste

MOSHAK Anastasiya

AUDAP Clément

GALLIN Gabriel 

BOUDINOT Mélanie 

OUAZ Rahma 

LOTITO Audrey 

DIAKITE Carole

SHALCANJI Anxhela 

GOMEZ Lucie

TORNEL Adrien

BILLOUET Simon

LECHELLE Kévin

BLAISE Yann

LATTUCHELLA Cynthia

VITTOZ Amandine

DUMAS Jean Louis

RABATEL Jacqueline 

TASYUREK Ramazan

RABATEL Robert 

MÉNARD Thomas

CHOLLIER Céline

FELDMAN Christine

ROBIN Christian 

MILOT Anthony 

FERRARA Sonia

HERNANDEZ Stéphanie 

COLOMB Marie-Jeanne 

PALAZZOLO Chrystèle 

GONZALEZ Mélanie

HADDADI Nabila 

INGARAO Liliane 

EL-FARISSI Rayhan

RICHARD Nicole 

FRANCOU Isabelle

DE BARROS José De Jésus

AMEIL Cathy

BUTTIGIEG Stéphane

SANCHEZ Francine 

VIGIER Maïlys 

ROSSILLON Laurette

LOIODICE Marie-Laure 

AMEIL Francis Alfred 

GRILLET Céline

BEYLE Aurélie 

HARTER Lucie 

JOURNAUD Denis

RANÉA Antoine 

BARAKET Nizar

SABRIA Isabelle 

TESTARD Corinne 

BOUSTAD Soraya 

VINCENT Claudine 

VELLA Damien

BELARIBI Tahar

GAMBINO Éric

PERRET Laurent

GUILLOT Jean-Jacques 

PIZAINE David 

TARDY Marylène

RUIZ Lauriane

MARCHAL Philip

NALPAS Carole

GUIGUET Chantal

MERIGEAU Josette 

BIGOT Christel 

BIGOT Yann

SARALIER Marion

ORTIZ Hajar

MARTINEZ Laurianne

FAVIER Frédéric

BÉTEMPS Émilie

PLANET Stéphane 

MARTINEZ Timothé 

RENDON FERNANDEZ Caroline

SCISCIOLI Géraldine 

NAPOLI Patricia 

LAFRAISE Noémie

COSTAGLIOLA Vincent 

BONNETON Claire

SOURIAU Pauline 

BONNETON Stéphane

BELLOT-GODIN Sandra 

COMBÉ Rita

ROCHE Françoise

DJEMAOUI Julie

BIONDI Marie-Catherine 

LO-CONTE Carine

BENOULHA Véronique 

COLLET BEILLON Anne

GONZALEZ Yann

BERAUD-SAHLI Maud

TOLU Émilie 

GAZZAH Oulfa

BENATIA Tasnim 

AMBLARD Nathalie 

FAVIER Simon

ROSILLO Aurélie

ROUX Marjolaine 

BENAMAR Hassiba

DUMAY Hélène

FÉLIX Véronique 

BORAN Safir

FERNET Gaëlle 

BOSVIEL Florence

VICARD Pascale 

MAATAR Francine 

GAUTHIER Nathalie 

BRISCHOUX Claire 

TILLIETTE Nathalie

MARRON Dominique 

BAZIA Dorian

MANSIOT Céline 

GALLET Soline 

LILE Valérie 

DEVEY Honoré

JOURDAN Christine

FINAS Jade

BATAULT Christian

GALLET Thibaud

CURATELLA Sarah 

PEYRON Murielle & Jean-Paul

MOULINE Céleste

GGALLET Sylvie 

CREPIN Nicole

GALLET David

HADJIOUAL Aziz

PERRUCHIETTI Evelyne 

SEREIR Amar 

LOIODICE Linda

AMRAN Salima

SEREIR Hafsa

BOUMEDDANE Ihssane

GIOJA Jennifer

VIAL Catherine 

RUIZ Elvis

RUIZ Angélique

RUIZ Pascale 

COMBETTO Amandine

LABOUCARIE Nicole

RUIZ André 

LABOUCARIE Alain

FROGER Théo 

LE GOFF Sylvie

CHANTRENNE Christine 

BARRODY Marie-Paule 

PERNEL Claudine

BARRODY Alain

MEHR Laurence 

GAUTHIER Gilbert 

BARRODY Marie-Paule 

CASH Eddy

PIZELLE Agathe

LAUTISSIER Cyril

CHAMBEROD Vanessa

CHAMBEROD Cyril 

VIVANT Nicolas

BELLONE Sylvie 

BOUTVILLAIN Dalila

BELLONE Mario 

ARDIN Michel 

MARTINEZ Pierre 

BONNET Françoise

NGINN Jean-Christophe 

CHAMPAGNAC Édith

PÉTITION  
CITOYENNE

 POUR LA CRÉATION D’UN COMMISSARIAT  

DE PLEIN EXERCICE À ÉCHIROLLES

LES SIGNATAIRES
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Andrée  
et Yassine

AMBASSADEURS DE BONHEUR

Andrée et Yassine usaient de la même formule pour 
décrire la venue de l’exposition Banksy, l’un des street-
artiste les plus connus au monde, du 12 au 27 avril 

prochain, à la salle des fêtes d’Échirolles : « Un cadeau tombé du 
ciel ! » Plus de 280 œuvres de la collection de François Berardino, 
collectionneur depuis plus de 15 ans, seront présentées 
dans le cadre de l’exposition Banksy Modeste Collection. Une 
expo qui présente une particularité : elle doit être portée et 
accompagnée par des associations locales pour respecter 
les valeurs de paix, de solidarité, de féminisme  
et d’anticonsumérisme chères à l’artiste.
Des valeurs qui font écho à celles d’Échirolles. 
« J’habite la ville depuis plus de 40 ans, et pour 
moi, Échirolles c’est l’entraide, la solidarité, 
la convivialité », assure Andrée, qui sait de 
quoi elle parle : cette ancienne professeure 
et formatrice en anglais à l’IUFM de Grenoble 
est à l’origine de la création de l’association 
l’Equytable, en 2009, à Échirolles, devenue une 
coopérative. Elle a également été vice-prési-
dente de l’association Solidar’Auto 38. « Ça colle 
avec ce que sont les associations échirolloises. 
C’est l’occasion de changer l’image de la Ville,  
je suis fière de faire partie de l’aventure. »
Comme son binôme, Yassine. Après une année 2024 
“magique”, l’athlète échirollois porteur de la flamme olym-
pique s’attend à vivre une année 2025 “encore plus belle”. 
« Quand on m’a demandé d’être ambassadeur, je n’ai pas 
réfléchi longtemps », dit-il. Même si à l’inverse de l’anglo-
phile Andrée – « C’est une culture que je fréquente depuis 

longtemps » –, le nom de Banksy ne lui a pas immédiate-
ment parlé… « C’est un super évènement qui va permettre de 
parler d’Échirolles autrement, de montrer une autre image 
de la ville. C’est aussi l’occasion de continuer à faire passer le 
message de respect et de fraternité, auprès des jeunes notam-
ment, dans la continuité de l’année olympique. » On peut 
compter sur son enthousiasme, sa gouaille et sa bonho-
mie, et sa pratique assidue des réseaux sociaux (!) pour y 
parvenir. 

Il forme avec Andrée, à laquelle il convient 
d’associer Ema Pointet, alternante à la 
MJC Desnos, détachée sur l’organisation 
de l’événement, « un duo complémentaire 
venu d’horizons différents, bien à l’image 
d’Échirolles ».
Et ils ne vont pas manquer de travail. « Il faut 
orchestrer le réseau de bénévoles qui vont enca-
drer l’exposition durant quinze jours. » Une 
quarantaine de bénévoles formés à la média-
tion culturelle sont nécessaires chaque jour. 
Il faut aussi se pencher sur la promotion de 
l’événement, la restauration, l’animation... 
« Mais il y a déjà plein d’idées, les envies sont 
là, c’est formidable », se félicitent de concert 

Andrée et Yassine. Une trentaine d’associations avaient 
ainsi répondu présentes, mi-février, signe de leur intérêt.  
De quoi transformer un cadeau tombé du ciel en belle 
réussite.

 LJSL

Chiffres Clefs
12 au 27 avril
Les dates d’ouverture  
de l’exposition,  
à la salle des fêtes

280
le nombre d’œuvres 
présentées dans  
le cadre de l’expo

40
Le nombre de bénévoles 
nécessaire par jour  
pour l’animer

Andrée Klein et Yassine Zouaoui sont les ambassadeurs 
de l’exposition Banksy qui se tiendra à Échirolles 

du 12 au 27 avril prochain. Une mission que ce 
beau duo a pris particulièrement à cœur.
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“C’est un évènement  
qui va permettre de parler 

d’Échirolles autrement,  
de montrer une autre image ”

Cité Échirolles N°413 / Mars-Avril 2025
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Face à des dépenses non compensées et des baisses 
de dotations de la part de l’État, la Ville veut maintenir 

un haut niveau de service public à destination 
des habitant-es et continuer à investir  

en faveur des transitions. 

BUDGET 2025

UN BUDGET 
MAÎTRISÉ ET 
VOLONTAIRE 

C’ est dans un contexte éco-
nomique national par-
ticulièrement instable 

que s’est préparé le budget 2025. 
Compliqué, en effet, de connaître 
avec exactitude en début d’année le 
montant des dotations versées par 
l’État. À cette incertitude s'ajoutent 
la réduction du Fonds vert, qui aide 
les collectivités à renforcer leur 
performance environnementale, 
l’augmentation des cotisations à 
la Caisse nationale de retraites des 
agents des collectivités locales (CN-
RACL), non financée par l’État, ou 
encore la suppression du fonds de 
soutien aux activités périscolaires. 
Néanmoins, dans ce contexte inédit, 
la Ville a voulu maintenir ses enga-
gements auprès des habitant-es en 
conservant un haut niveau de ser-
vice public, et poursuivre son dé-
sendettement : 862 euros en 2025 
contre 1 661 euros par habitant en 
2014, en dessous de la moyenne  

de 976 euros des communes de 
même strate. 
De la même manière, la Ville conti-
nue à investir pour s’adapter aux 
effets du  réchauffement clima-
tique : désimperméabilisation des 
sols des cours d’écoles, installation 
des panneaux solaires sur les bâti-
ments publics, création de corridors 
écologiques, végétalisation des 
quartiers. Aussi, parce que les be-
soins des habitant-es ne cessent de 
croître, la Ville poursuit sa politique 
culturelle et sportive en faveur des 
plus jeunes comme des plus aĝé-es. 
Elle maintient ainsi son enveloppe 
au monde associatif, réaffirmant sa 
volonté de soutenir ceux et celles 
qui font Échirolles.

DE NOMBREUX TRAVAUX À VENIR

Et de gros investissements sont 
prévus en 2025. 12 M€ vont ain-
si être investis dans les espaces et 

équipements publics, notamment 
à Essarts-Surieux : rénovation de 
La Butte, réaménagement de l’ave-
nue des États-Généraux (nouvelle 
entrée de ville et nouveau marché), 
construction du pôle médical et 
commercial. 2025 sera aussi l’an-
née de la poursuite du corridor éco-
logique de la Frange Verte, des pre-
miers travaux du parc des Écureuils 
et de la reconstruction de la Maison 
des habitant-es du quartier. 
Des investissements nécessaires, 
notamment rendus possibles par le 
dynamisme urbain et économique 
de la ville, avec des entreprises qui 
s’implantent sur le territoire, gé-
nèrant des recettes nouvelles. Échi-
rolles accompagne ainsi au mieux 
ses habitant-es, tout en maîtrisant 
son budget. Et ce, sans augmenta-
tion des impôts locaux. 

  MS

© MS
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de subventions 
au CCAS

1,1 M € de subventions  
aux associations

La Ville continue d’investir 
pour ses habitant-es et 

en faveur des transitions 
écologiques avec divers 

projets en cours ou à venir : 
corridor écologique,  

parc des Écureuils,  
le bâtiment de La Butte...

87 M € 
de budget prévisionnel  
dont 60 M € de fonctionnement

6,5 M € 

© Cabinet Ferrand Sigal

© empreinte virtu
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En 2025, le budget 
d’investissements de  

la Ville se monte à plus  
de 12 millions d’euros. 

Des investissements  
tournés vers les transitions 

avec des projets de lutte 
contre les îlots de chaleur et 

le réchauffement climatique, 
la protection de la faune et 

de la flore, l'isolation des 
bâtiments ou la création 

d'espaces naturels.  

INVESTIR VERS 
LES TRANSITIONS

NPNRU  
3 219 000 € 

Rénovation des espaces 
publics, réhabilitation de 
La Butte, début du multi-
accueil et du Pôle santé

Toiture 
de la Rampe
1 209 200 € 

Début des travaux, 
avant installation des 

panneaux photovoltaïque, 
comprenant la structure, 
l’étanchéité, l’isolation, le 
skydôme et la protection 

collective

Corridor 
écologique 
91 000 € 

Poursuite de 
l’aménagement 

du corridor 
sur la copropriété 

Mocquet-Templiers

Parc  
de l’ancienne mairie 

77 000 € 
Acquisition du foncier  

pour la réalisation du futur parc 
de la MDH des Écureuils

Projets 
urbains 

478 100 € 
Participation aux projets :  

Navis 2, Connexions et pôle 
gare, secteurs Grand’Place, 

République et Colas/Reynier 

MDH des 
Écureuils
201 100 €

Début des travaux de 
la future MDH dans 

l’opération Écrin du Vercors 

Dispositif 
MurMur2 
39 000 € 

Accompagnement des 
copropriétés Tremblay  

et Écureuil

Cour de l’école 
Langevin 

115 000 € 
Réfection des réseaux 

de chauffage avant 
désimperméabilisation 

de la cour 

Véhicules 
zéro diesel 
380 000 € 

Poursuite du 
renouvellement de  
la flotte de la Ville
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Dans un contexte économique national 
difficile, et alors que la pauvreté continue 

de croître, la Ville fait le choix de maintenir 
un haut niveau de service public pour ses 

habitant-es. Elle maintient donc son soutien 
au CCAS et aux services quotidiennement  

en lien avec les habitant-es.    

FAVORISER LES 
SOLIDARITÉS ET 

L'ÉMANCIPATION

Aurélien 
Farge
ADJOINT AUX FINANCES

Le débat sur la dette publique 
nationale a donné lieu à 
une remise en cause des 
finances des collectivités ...
La Cour des comptes parle 
dans un rapport « d’une 
accélération des dépenses » 
et d’un « dérapage hors de 
contrôle » des collectivités qui 
pèseraient lourd dans la dette 
publique. Cela est injuste et a 
été contredit par l’Association 
des Maires de France : en 
effet, les finances locales sont 
obligatoirement à l’équilibre 
puisque les budgets ne peuvent 
être votés en déficit. 

Malgré les baisses de 
financements et la mise 
sous contrainte financière 
imposées par l’État, Échirolles 
peut s’appuyer sur une 
situation financière saine et 
continuer d’investir.
 Effectivement, nous travaillons 
depuis plusieurs années à 
réduire notre dette. Notre 
capacité de désendettement* 
est aujourd’hui en dessous 
de 5 ans et nos finances sont 
saines. Nous conservons un 
haut niveau de services publics 
malgré les nouvelles dépenses 
imposées ou les baisses de 
financements de l’État vers 
les collectivités. En 2025, la 
Ville continue d’investir de 
manière importante dans les 
transitions et les solidarités. 
Répondre aux besoins des 
Échirollois-es et investir pour 
répondre aux enjeux d’avenir 
sont les ambitions que nous 
portons dans notre majorité et 
qui sont traduites dans cette 
préparation budgétaire.

* la capacité de désendettement 
correspond aux nombres d’années 
qu’il faudrait à la ville pour 
rembourser sa dette uniquement 
avec l’épargne qu’elle parvient 
à mobiliser. Le taux considéré 
comme satisfaisant par la Cour 
des comptes est inférieur à 7 ans.

Éducation
9 200 000 € 

Écoles, Atsem, 
restauration scolaire, 

périscolaire…

Culture 
4 090 000 € 

Bibliothèques, La Rampe, 
animations culturelles, 
participation à l’école 

de musique, au TRACé…

Solidarités 
6 940 000 €

Subvention au CCAS  
et aux services pour  
les personnes âgées  
et la petite enfance

Jeunesse 
3 850 000 € 
Services et équipements 
destinés à la jeunesse

Sport 
3 380 000 € 

Piscine, stades, gymnases, 
animations sportives…
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millions d’euros ont été investis 
dans le projet de rénovation de 

la Ville Neuve d’Échirolles, porté 
par la Ville et la Métropole, et 

financé par divers acteurs

[1]   TOUS SOLIDAIRES-UNRPA

DES VŒUX DE 
RENOUVEAU 
L’assemblée générale de l’association s’est 
tenue fin janvier à la salle des fêtes. 
Elle a mis en lumière une année 2024 
décevante, et le souhait d’une année 2025 
plus participative. La chanteuse Malika  
et un repas partagé ont ponctué le rendez-
vous auquel étaient présent-es les élu-es  
de la Ville.

[2]   MARCHÉ DE LA BUTTE  

DÉLOCALISÉ
Le marché de La Butte sera délocalisé dès 
le 4 avril au centre ville pour une durée 
d’environ un an, afin de permettre les 
travaux le long de l’avenue des États-
Généraux. Il se tiendra les vendredis 
matins sur les parkings derrière le 
cinéma Pathé et le lycée Marie-Curie, rue 
Normandie-Niemen. Les 80 commerçant-es 
retrouveront, après les travaux, un 
nouvel espace, non plus sur le parvis 
de La Butte, mais en face, sur la contre-
allée réaménagée dans le cadre du 
renouvellement des Villeneuves de 
Grenoble et d’Échirolles.

[3]   NÉCROLOGIE

JEAN-PIERRE 
CALVET NOUS 
A QUITTÉ-ES
Quelques mois après Georges Chaix, c’est 
un autre citoyen actif et engagé que la 
ville a perdu. Jean-Pierre Calvet est décédé 
le 11 février à 85 ans. Mobilisé pendant 
la guerre d’Algérie, il s’est ensuite engagé 
pour la mémoire et la paix en étant 
présent lors des commémorations – celle 
du Cessez-le-feu en Algérie notamment –, 
et en s’impliquant comme membre, puis 
président de la Fédération nationale des 
anciens combattants en Algérie, Maroc  
et Tunisie d’Échirolles. Il fréquentait aussi 
assidûment le club de retraité-es Marie-
Curie et l’Union nationale des retraités  
et personnes âgées.

ATOUT SPORT
Les prochaines semaines d’activités en direction des 11-17 ans 

auront lieu du 22 au 25 avril et du 28 avril au 2 mai. 
Inscriptions le mercredi 19 mars, de 9h à 12h30, à l’hôtel de ville, 

salle La Quinzaine, puis sur echirolles.fr  

ÉQUILIBRE
Une trentaine d’Échirollois-es âgé-es de 11 à 25 ans, engagé-es dans 
une pratique artistique et culturelle à l’année – chant, théâtre, MAO, 

musique et cirque –, présenteront leur création, Équilibre,  
le vendredi 25 avril, 18h, à La Rampe.
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ADAPTATION 
EXPRESS
Un magasin U Express a ouvert ses 
portes le 27 novembre dernier au centre 
commercial Villancourt, à la place du 
supermarché Casino présent durant 
50 ans. “Nous avons été bien accueillis, 
nous sommes très satisfaits”, assurent 
Arnaud et Séverine Desquaires, les gérants. 
Deux mois de travaux ont été nécessaires 
pour rendre le magasin de 1 590 m² plus 
agréable, spacieux et lumineux. “Le but est 
d’accueillir nos client-es dans les meilleures 
conditions, de leur offrir un large choix de 
produits et de services”, poursuit le couple. 
Le magasin est ouvert de 7h30 à 20h 
du lundi au samedi, de 7h30 à 13h le 
dimanche. Un système de drive et de 
livraison à domicile, via Shopopop, est 
proposé. Une arrivée très appréciée 
par la maire Amandine Demore et les 
représentant-es de l’association des 
habitant-es Jean-Jaurès, qui ont visité  
les nouveaux locaux en janvier.

[4]   MUTUELLE COMMUNALE

LA SANTÉ 
POUR TOUS
La salle des mariages était plus que 
pleine, jeudi 13 février, pour accueillir les 
habitant-es venu-es se renseigner sur la 
nouvelle possibilité d'adhérer à la mutuelle 
communale (Solimut). L'objectif, selon 
la municipalité, est “d'offrir la possibilité 
à chaque personne qui vit ou travaille à 
Échirolles de bénéficier d’une couverture 
santé complémentaire à des tarifs 
attractifs”. Durant la réunion publique, 
différents collaborateurs de Solimut ont 
pris la parole pour détailler les tarifs et 
répondre aux questions des habitant-es. 
L’occasion aussi de les inviter à venir 
rencontrer les salarié-es de l'agence située 
au centre commercial Viallex, à côté de 
Carrefour. Les habitant-es, en sortant de 
la réunion publique, indiquaient vouloir 
prendre le temps d’étudier les offres et 
avoir apprécié la démarche de la Ville 
d’apporter une nouvelle solution en 
matière de santé.
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Les ateliers,  
très interactifs,  
sont l’occasion de s’emparer  
d’une question et de la traiter collectivement.

Lancée au printemps 2024 dans le 
cadre de la Fabrique citoyenne, 
la nouvelle formule des Assem-

blées des quartiers a été une réussite : 
plus de 150 personnes ont participé 
aux rendez-vous de novembre, où la 
parole a circulé librement entre habi-
tant-es, élu-es et agent-es de la Ville 
pour échanger sur les sujets qui les 
intéressent. Des sujets sur lesquels ils 
ont des idées à faire valoir.
C’est justement le but de cette 
nouvelle formule : faire remonter les 
sujets qui concernent les habitant-es 
dans chacun des trois grands secteurs 
de la ville – Ouest, Centre et Ville 
Neuve/Les Granges –, pour les parta-
ger en assemblée. 
Trois grandes thématiques – éducation, 
sport, culture ; solidarités-santé-social ; 
urbanisme et transition climatique –, 

sont posées. Charge à vous de les 
alimenter !
À l’image des sujets liés à l’occupation 
positive de l’espace public, à la contri-
bution de toutes et tous à la végétali-
sation de la ville ou à la façon de faire 
culture ensemble, qui ont irrigué la 
session de novembre.   
Des sujets qui sont d’abord mis en 
partage entre élu-es, habitant-es et 
agent-es lors de  trois ateliers ludiques 
et participatifs. Un temps d’échange 
informel autour d’un apéritif permet 
ensuite d’opérer un premier croise-
ment, avant que la maire, Amandine 
Demore, propose une synthèse et pour-
suive le dialogue avec la salle.  
Deux heures et demi d’échanges, de 
18h à 20h30, avec un temps d’accueil 
autour d’une exposition sur les projets 
du secteur à partir de 17h30, et une 

garde d’enfants, pour faire avancer les 
thématiques qui vous concernent.
Et comme du quartier à l’assemblée, il 
n’y a qu’un pas, n’hésitez pas à adresser 
vos propositions à :
democratie.locale@echirolles.fr 
Elles pourront figurer à l’ordre du jour 
de la session de printemps, ou des 
suivantes.

 LJSL

La prochaine session des Assemblées des quartiers aura lieu en mai. 
L’occasion pour vous de faire connaître et partager les sujets  

qui vous intéressent. On attend vos propositions...

MON SUJET 
EN ASSEMBLÉE !

CONCERTATION
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En mai
OUEST ESPACE JEUNES PICASSO 
le mardi 06 de 17h30 à 20h30

VILLENEUVE MDH ANNE-FRANK  
le mardi 20 de 17h30 à 20h30

CENTRE HÔTEL DE VILLE  
le jeudi 22 de 18h à 20h30



Cité Échirolles N°413 / Mars-Avril 2025

25

FO
CU

S

25

©
 L

JS
L

Le magasin Leclerc Comboire est entré dans le dispositif 
métropolitain “Demandez Angela” en fin d’année dernière. 

Il vise à lutter contre le harcèlement de rue  
et à sécuriser les personnes. Présentation.

Dans les commerces, ici la parapharmacie Leclerc,  
les lieux refuge sont signalés par un sticker jaune  

siglé “Demandez Angela”.  
Des salarié-es formé-es  

vous y accueillent.    

LUTTE CONTRE LE HARCÈLEMENT

DEMANDEZ  
ANGELA !

Connaissez-vous Angela ? Pas le 
tube du Saïan Supa Crew des 
années 90, mais le dispositif 

“Demandez Angela” né en 2016 en 
Angleterre en réaction au meurtre d’An-
gela Crompton par son mari en 2012. En 
France, le dispositif a été lancé par l’État 
en 2020, puis relayé par les collectivi-
tés, dont la Métropole de Grenoble. Dix 
communes, parmi lesquelles Échirolles, 
s’en sont rapidement emparées. L’hôtel 
de ville, le cinéma Pathé et le magasin 
Monceau fleurs étaient ainsi déjà enga-
gés avant d’être rejoints par le magasin 
Leclerc.
« C’était important pour nous, expli-
quaient Olivier et Catherine Trichet, 

gérants depuis sept ans. Nous ne sommes 
pas que des commerçants, nous accueil-
lons des gens qui ont potentiellement 
besoin de soutien. Nous sommes toutes 
et tous impliqués, car nous sommes 
toutes et tous sensibilisés. » Et de préci-
ser : « Nous n’avons eu aucun mal à 
avoir des volontaires. » Au premier rang 
desquels Nathalie Netto, préparatrice 
à la parapharmacie, qui fait partie des 
vingts premier-es salarié-es formé-es. 
« Je suis concernée en tant que femme et 
mère d’une jeune adulte. C’est important 
d’être impliqués car nous sommes un lieu 
de passage où il y a beaucoup de femmes. 
Nous sommes là pour les accueillir. »
Concrètement, le dispositif vise à venir en 

aide aux victimes en les mettant en sécu-
rité. Il suffit de se rapprocher d’un des 
points signalés par un sticker “Deman-
dez Angela” – la parapharmacie, l’accueil 
et le snacking à Leclerc –, et de demander 
“Angela”. Les salarié-es les accueillent et 
les mettent alors en sécurité.
« L’implication de toutes et tous est impé-
rative pour travailler sur le harcèlement, 
insistait la maire Amandine Demore lors 
du lancement du dispositif à Leclerc. C’est 
primordial. La Ville est fière de s’engager 
aux côtés de la Métropole. » Avec la ferme 
volonté de faire d’Angela un tube contre 
le harcèlement.

 LJSL
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“ J’apprends 
beaucoup 

des  
enfants ”

Monique Regnier 
Jean-Marie Robin

TOURNENT, UNIS DANS LA VIE

Dans sa vie professionnelle comme person-
nelle, c’est peu dire que Cathy s’est tournée vers 
les autres. Une vie entière dédiée à l’accueil, de 
mineurs isolés d’abord, puis de jeunes mères, 
dans sa maison savoyarde où elle vivait jusqu’à sa 
retraite. C’est à ce moment-là qu’elle s’investit de 
plus en plus dans l’association LOCOMOTIVE, qui 
accompagne les familles de l’arc alpin dont l’enfant 
est suivi par le service d’oncologie pédiatrique du 
CHU Grenoble-Alpes. Elle tient à se rapprocher de 
l’association pour s’investir, notamment au sein 
du groupe de paroles L’aurore, dédié aux familles 
endeuillées par la perte d’un enfant, quelle que 
soit la cause du décès. Avec son mari, elle s’ins-
talle à Échirolles en 2012, avec à la clé, le prêt de 
la salle d’Estienne-d’Orves pour accueillir La loco 
de l’entraide, un groupe d’enfants et adolescent-es 
en deuil d’un frère, d’une sœur ou d’un parent, 

un samedi par mois. « Des liens très forts se créent, 
c’est un lieu plein d’espoir, d’amour et de chaleur 
humaine. » Pour accueillir au mieux les enfants, 
Cathy s’est formée et s’entoure d’étudiant-es en 
médecine bénévoles lors des ateliers. « Être béné-
vole à L’aurore m’apporte beaucoup, en terme d’ou-
verture à l’autre, de dépassement de soi, de recherche 
spirituelle. J’apprends beaucoup des parents et des 
enfants. » Lors des ateliers, les émotions sont libres 
et exprimées sous forme de dessins, de chansons, 
d’écrits. « Un réel espace de bienveillance pour ces 
enfants qui se comprennent et qui sont écoutés. » Et 
quand vous demandez à Cathy si le moral est bon, 
elle répond qu’elle est « pleine de tout cet amour 
qu’on ne trouve plus beaucoup dans notre société. 
Je suis nourrie de l’intérieur. »

 MS

On ne peut pas les louper, avec leur chariot, dans le 
quartier des Granges. Le couple échirollois transporte, 
de fêtes de quartier en soirées d’anniversaire, un petit 
bijou, créé pour eux il y a une dizaine d’années. Dans 
leur chariot, caché dans sa boite, un orgue de barbarie 
en bois, entouré de nombreux “cartons” perforés, bien 
protégés dans leur flight case. « Nous sommes tous les 
deux amateurs de musique. Chanter nous fait du bien, 
et après avoir découvert cet instrument dans un festi-
val, nous avons décidé d’acheter notre propre orgue 
de barbarie. » Effectivement, cet instrument à vent, 
coûteux, nécessite de la minutie et de l’investissement, 
notamment pour renouveler le stock de chansons (les 
fameux cartons). « Nous aimons partager notre amour 
des chansons d’antan en nous rendant dans des Ehpad », 
expliquent Monique et Jean-Marie, qui donnent rendez-
vous à la résidence Maurice-Thorez chaque mois depuis 
l’été dernier. Un plaisir partagé par les résident-es, qui 
chantent avec eux lors de leur visite. Ces deux amoureux 
des mélodies, qui se sont rencontrés autour de luttes 
syndicales il y a plus de 40 ans, sont plus unis que jamais 
dans cette activité. Monique chante pour accompagner 
son mari, qui tourne l’orgue, et qui la félicite réguliè-
rement pour sa voix. Un vrai travail d’équipe qui leur 
permet de s’accorder au tempo de l’autre.

 MS

Cathy Ameil
LE GOÛT DES AUTRES

“ Nous aimons partager 
notre amour  

des chansons d’antan ”
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Si vous mangez un jour au Brizfaim, le restaurant situé 
à l’angle de la clinique des Cèdres, au centre-ville, vous 
pouvez être sûr que vous allez déguster un excellent kebab 
– sauce blanche de préférence –, et que vous allez pouvoir 
étancher votre soif de lecture : le rebord des fenêtres 
déborde de livres qui n’attendent que d’être empruntés. 
« J’ai fait ça partout où je suis passé, c’est ma touche person-
nelle », explique Saïd, le manager, pour qui « l’écriture est 
une activité solitaire faite pour sortir de cette solitude. »
Et il sait de quoi il parle. Dans la restauration depuis le 
lycée – « Ça m’a permis de me libérer des contraintes maté-
rielles pour me consacrer à l’écriture » –, Saïd est un amou-
reux des mots. «Petit, ma mère me racontait des histoires 
et j’imaginais la suite. J’ai compris plus tard que c’était de 
la création littéraire.»
La suite, justement, s’écrira naturellement : le journal du 
lycée avec un professeur de français motivant, l’inspiration 
de deux écrivains-journalistes algériens, Saïd Mekbel et 
Taha Djaout, et des études de journalisme en Algérie, puis 
en France. Arrivé à Échirolles en 2004, il trouve à l’Institut 
de la communication et des médias « des amitiés durables, 
des gens qui donnent envie d’avancer ».
Mais le journalisme n’est qu’une passerelle vers « son 
oxygène », la poésie, qu’il pratique même au comptoir, 
entre deux commandes. Il a publié son premier recueil, 
États d’âme. Un deuxième, ainsi qu’un roman, sont en 
préparation. Alors si vous mangez un jour au Brizfaim, 
vous pouvez être sûr que vous allez être rassasié, que vous 
allez pouvoir étancher votre soif de lecture et faire une 
jolie rencontre avec un serveur bien à la “auteur”.

 LJSL
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“ L’écriture  
est une activité 

solitaire  
faite pour 

sortir de cette 
solitude ”

Saïd Taleb
AU SERVICE DES MOTS
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Régulièrement, un rendez-vous 
est donné aux habitant-es pour 
un point sur les avancées des 

travaux du Nouveau programme natio-
nal de renouvellement urbain (NPNRU) 
des Villeneuves de Grenoble et d’Échi-
rolles. Le NPNRU a pour objectif d’amé-
liorer le cadre de vie des habitant-es, 
renforcer l’attractivité du territoire et 
de favoriser l’emploi des habitant-es du 
quartier. Fin janvier, la déambulation à 
Essarts-Surieux permettait de faire un 
point sur les espaces publics et les rési-
dences gérées par les bailleurs sociaux 
AIH et SDH. La visite débutait devant 
La Butte, dont les travaux permet-
tront d’accueillir dans un même lieu 
la Maison des habitant-es Essarts-Su-
rieux, les services jeunesse, sport, 
prévention et des associations, ainsi 
que de créer un lieu central et un pôle 
de services pour les familles. Les travaux 
sont prévus jusqu’au 2ème  trimestre 
2026. La visite se poursuivait un peu 

plus loin sur le parvis, pour évoquer le 
futur bâtiment qui accueillera un pôle 
commercial et une Maison de santé. 
Créé sur deux niveaux, il devrait voir 
son rez-de-chaussée occupé par une 
boucherie, un salon de coiffure, une 
boutique de presse, une boulangerie 
et une supérette. À l’étage, l’objectif est 
de doubler les effectifs des profession-
nel-les présent-es dans la Maison de 
santé actuelle. Les travaux débuteront 
au 3ème trimestre 2025, pour une livrai-
son courant 2026. 
La déambulation passait ensuite de 
l’autre côté de l’avenue des États-Géné-
raux, sur le futur mail-marché. C’est sur 
un espace allant de l’arrêt de tram à la 
passerelle du Gâtinais, et sur une zone 
élargie d’environ trois mètres sur la 
colline côté Beaumarchais, que se tien-
dra l’un des plus gros marchés de l’ag-
glomération. Piétonnisée les vendredis 
matins lors du marché, la zone verra 
son nombre de places de stationne-

ments passer de 30 à 95. En attendant 
la fin des travaux, les habitué-es retrou-
veront leurs 80 marchand-es au centre 
ville les vendredis matins. Le marché se 
tiendra dès le 4 avril et jusque début 
2026 sur les parkings du cinéma Pathé 
et du lycée Marie-Curie, rue de Norman-
die-Niemen. Enfin, la déambulation 
passait devant les deux autoponts, qui 
seront supprimés pour laisser place à 
un carrefour classique à feu de circu-
lation. Aplanie, la zone se voudra plus 
apaisée et plus végétalisée. Aussi, un 
plateau pour sécuriser les cycles et 
les piétons sera créé, et la voirie réor-
ganisée pour diminuer la vitesse des 
véhicules. Il n’y aura plus qu’une voie 
montante et deux descendantes depuis 
le rond-point. Une entrée de ville aux 
usages plus doux dont les travaux de 
14 mois débuteront au 2ème semestre 
2025. Encore un peu de patience...

 MS

Une déambulation suivie d’une réunion publique fin janvier 
permettaient aux habitant-es de se renseigner sur les 

travaux en cours ou à venir dans le quartier Essarts-Surieux.

ÇA AVANCE
RENOUVELLEMENT URBAIN ESSARTS-SURIEUX
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La déambulation  
avec les habitant-es et les élu-es  
était commentée par la Ville et la Métropole,  
ainsi que les bailleurs sociaux AIH et SDH.
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À VOTRE BON CŒUR
RESTOS DU CŒUR

Cité Échirolles N°413 / Mars-Avril 2025

Plus de 700 familles sont accueillies trois fois par semaine dans 
les locaux des Restos du cœur par les bénévoles  

du centre échirollois.
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Depuis deux ans, les Restos du cœur d’Échirolles  
ont connu une hausse importante de leur activité. 

L’association a besoin de nouveaux locaux et bénévoles 
pour accueillir les bénéficiaires.

En 2023, les Restos du cœur d’Échi-
rolles accueillaient 250 familles 
par semaine. Un chiffre qui a 

presque triplé en deux ans, passant 
à 700 en 2025. Et quand on sait 
qu’une famille est composée de trois 
personnes en moyenne, on comprend 
mieux les difficultés des bénévoles à les 
accueillir et les servir dignement. « Nos 
locaux sont exigus, peu fonctionnels. Ça 
créé des tensions chez les bénévoles et 
les bénéficiaires, on n’a plus le temps de 
discuter avec eux de leurs problèmes, 
de leur quotidien, regrette Nicole Dyck, 
sa responsable. Nous avons besoin de 
nouveaux locaux, plus grands, plus 
pratiques, à proximité du tram, pour le 
stockage notamment. » 

En passant de 4 à 6 repas distribués par 
semaine, les besoins de stockage de l’as-
sociation ont en effet augmenté de 50 %. 
Des besoins encore amplifiés au moment 
des collectes en magasin, en mars et 
octobre, lors desquelles 15 tonnes de 
denrées sont récupérées. « Mais on 
assume, on fait de notre mieux pour 
accueillir les personnes dans de bonnes 
conditions », poursuit Nicole. 
De nouveaux locaux permettraient 
aussi d’attirer et fidéliser de nouveaux 
bénévoles. Ils sont aujourd’hui 27, avec 
une moyenne d’âge de 75 ans pour les 
plus actifs, là où il en faudrait au moins 
50… « Nous avons besoin de personnes 
motivées, investies. De jeunes aussi, qui 
nous apporteraient des idées nouvelles, 

leur insouciance. » À l’image d’Aysenur,  
16 ans, lycéenne à Argouges, qui effec-
tuait son stage aux Restos : « Je ne 
m’attendais pas à ça. Il y a une super 
ambiance. Ici, on aide tout le monde. 
Je conseille à tout le monde de venir. » 
« Venez faire un essai, et on en parle 
ensuite », abonde Nicole. Il n’y a plus qu’à 
pousser la porte...

 LJSL

Contacts : Restos du cœur 
1, allée du Limousin - 04 76 09 00 58 
De 8h30 à 12h, et de 13h30 à 17h,  
les mardi, jeudi et vendredi.
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Thème proposé  Tribune libre

 ÉCHIROLLES, 
CITOYENNE, 
ÉCOLOGIQUE ET 
SOLIDAIRE

En avril, Échirolles accueille 
une exposition artistique 
exceptionnelle !

En avril prochain, Échirolles va 
avoir l’immense honneur de re-
cevoir une exposition de l’artiste 
Banksy. Banksy est un artiste ur-
bain britannique dont personne 
ne connaît l’identité mais qui est 
mondialement connu pour ses 
œuvres street art à la fois provo-
cantes, satiriques et engagées. Il 
utilise l’espace public comme une 
toile, avec ses pochoirs, pour in-
terpeller et questionner, mêlant 
humour noir et critique sociale.
Nous aurons donc la chance d’ac-
cueillir la plus grande collection 
de ses œuvres qui existe dans le 
monde, avec plus de 250 œuvres ! 
C’est une occasion exception-
nelle de venir rencontrer l’uni-
vers de cet artiste iconique.
En accord avec les valeurs de so-
lidarité, de paix, de féminisme et 
d’anti-consumérisme de l’artiste, 
c’est un collectif d’associations 
ainsi que des citoyennes et ci-
toyens de notre ville qui portent 
l’organisation de cette formi-
dable exposition. Vous pouvez 
vous engager pour faire vivre ce 
bel événement. Nous vous en-
courageons à vous rapprocher de 
nos deux ambassadeurs du pro-
jet Banksy à Échirolles, Andrée 
Klein et Yassine Zouaoui, ou à 
écrire à banksyechirolles.fr pour 
participer à cette belle aventure 
humaine.
Rendez-vous du 12 au 27 avril à la 
salle des fêtes d’Échirolles pour 
venir découvrir ou redécouvrir 
gratuitement ces œuvres qui ne 
manqueront pas de vous étonner, 
de vous interpeller et de vous in-
terroger !

 Sylvette Rochas  
et Laurent Vanplin,  
co-président-e du groupe

 LES INSOUMIS-ES  
UNITAIRES

Budget de l’État :  
les collectivités locales 
négligées

Une nouvelle fois, le budget 2025 
de l’État demandera un effort fi-
nancier énorme aux collectivités 
territoriales. Ponctionner sur 
les moyens des communes pour 
rembourser les dettes contrac-
tées par l’État est devenu une 
habitude depuis 2012… Une po-
litique insensée faces à des com-
munes garantes de la proximité 
et des solidarités quotidiennes. 
Au lieu de taxer les immensé-
ment riches (ce qui contraire-
ment à leurs déclarations abu-
sives ne risquerait pas des les 
ruiner), l’État préfère réduire 
les dotations, à l’exemple du 
financement des activités pé-
riscolaire en 2025 à Échirolles. 
Plus grave encore, il refuse de 
soutenir, sur le long terme, des 
politiques essentielles à l’éman-
cipation de chacune et chacun 
dans le domaine de la jeunesse, 
de la culture, des solidarités en-
vers les aîné-es. C’est pourtant 
bien au niveau des collectivités 
locales, des communes, que cet 
argent serait le plus utile, loin des 
ambitions politiques nationales 
et des coups de communication 
répétés, relayés à grand bruit par 
les médias détenus par les puis-
sants. 
Malgré ces difficultés, le budget 
2025 de notre Ville continuera 
à agir au plus près des habitants, 
au plus près de leurs besoins et 
préoccupations. Porteur de tout 
cela, le groupe des Insoumis-es 
unitaires appuiera avec la plus 
grande force cette volonté de 
résistance et de préparation de 
l’avenir.

 Les membres du groupe : 
Zaïm Bouhafs  
Nadjia Chabane  
Karim Marir  
Saïd Qezbour

 SOCIAUX-DÉMOCRATES 
ÉCHIROLLOIS, AVEC 
LE PARTI SOCIALISTE, 
PLACE PUBLIQUE,
LES RADICAUX ET  
LES CITOYENS

Qu’est-ce que la Gestion 
Urbaine et Sociale de 
Proximité (GUSP) ?

La Gestion Urbaine et Sociale 
de Proximité est une démarche 
d’intervention partenariale coor-
donnée et partagée entre ceux 
qui habitent la ville et les insti-
tutions qui ont la responsabilité 
de sa gestion au quotidien. Elle 
vise à améliorer la qualité de vie 
quotidienne des habitants, en ré-
pondant aux problèmes courants 
liés à l’habitat et au cadre de vie.
La Métropole et ses communes 
se sont dotés d’un « Centre de 
Ressources GUSP » qui anime le 
réseau des acteurs depuis 2007. 
C’est un outil d’animation, de 
ressources et de formation sur 
la thématique du cadre de vie. 
Le centre de ressources GUSP 
organise, avec les acteurs de 
son réseau des visites, ateliers 
de travail, journées d’échanges, 
formations... Ces initiatives 
visent à favoriser l’échange et 
la réflexion commune entre les 
différents acteurs du cadre de 
vie : élus, habitants, collectivités 
territoriales, bailleurs sociaux et 
associations. Avec le soutien de 
Grenoble-Alpes Métropole, le mi-
nistère chargé de la ville, la CAF, 
Absise, les bailleurs sociaux de 
l’Isère, la Ville de Pont-de-Claix, 
le Pays Voironnais, la Ville de 
Saint-Marcellin et Valence Ro-
mans Agglo. Échirollois-es : venez 
participer et faire entendre vos 
expertises habitantes !
www.centreressources-gusp.org

 Laëtitia Rabih, présidente 
du groupe social-démocrate

 ÉCHIROLLES A'VENIR 
NOTRE VILLE 
RASSEMBLÉE

Des choix s’imposent

La validation du budget 2025 de 
notre pays s’inscrit dans une po-
litique d’austérité déguisée sous 
couvert de rationalisation des 
finances publiques, et cela au-de-
là du passage en force, le  49.3. 
Cette vision affaiblit les services 
publics, la solidarité et l’inves-
tissement écologique, tout en 
faisant peser l’effort sur les col-
lectivités territoriales. 
Depuis les années 2000, la pauvre-
té progresse en France, et pour-
tant, ce budget limite drastique-
ment les moyens des communes 
pour les services essentiels. La 
suppression du fonds de soutien 
aux activités périscolaires et la 
réduction des dotations aggravent 
encore les inégalités. Les collec-
tivités voient leurs ressources 
fiscales amputées, tandis que de 
nouvelles obligations leur sont 
imposées. Elles n’ont pas le droit 
d’être en déficit, ce qui les force à 
couper dans les services publics ou 
à augmenter les impôts locaux, pé-
nalisant tous les habitants. 
Sur le plan écologique, l’État ne 
prévoit aucun investissement 
supplémentaire, alors que l’ur-
gence climatique impose des ac-
tions concrètes. Réduire les dé-
penses dans ce domaine revient 
à condamner les générations 
futures à subir les effets du dérè-
glement climatique. 
À Échirolles, l’impact de ces res-
trictions reste incertain, notam-
ment sur des dossiers majeurs. 
Malheureusement, au-delà de 
l’habillage politique, rien de 
concret. Enfin, nous devons veil-
ler au bien-être du personnel 
municipal, confronté à une pres-
sion accrue et des risques psy-
chosociaux croissants.

 Les élu-es du groupe 
Alban Rosa,  
Pascal Fouard,  
Catherine Netoudykata, 
Anouar Ben Belgacem, 
Sihame El Hasni
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Chacune des sensibilités présentes au sein du conseil municipal bénéficie d’un espace réservé à la libre expression. 

POUR PRENDRE RDV AVEC  
VOS ÉLU-ES, RETROUVEZ  
TOUTES LES INFOS SUR :  

 echirolles .fr  
La ville > Mairie >  
Conseil municipal >  
Groupes politiques

 RASSEMBLEMENT  
POUR ÉCHIROLLES

 Le Groupe RN Échirolles

 CHANGER 
ÉCHIROLLES,  
C’EST POSSIBLE !

Pas de changement de cap !

Avec le rapport d’orientation 
budgétaire 2025, nous consta-
tons, de nouveau, l’absence de 
changement d’orientation poli-
tique de l’équipe municipale. Une 
dette certes stabilisée, mais un 
budget de fonctionnement expo-
nentiel. Un nombre d’agents en 
arrêt préoccupant, à mettre en 
lien avec nos interventions régu-
lières sur le nombre de recours 
contre notre collectivité. Aucune 
proposition pour enrayer ce phé-
nomène. La qualité de vie au tra-
vail est essentielle pour un milieu 
de travail sain, respectueux et 
non conflictuel. Si nous voulons 
garantir des conditions de travail 
optimales, nous ne pouvons faire 
l’impasse sur ce chapitre essen-
tiel. 
De même, le changement 
d’image d’Échirolles passe aussi 
par la redynamisation de notre 
tissu commercial. Notre com-
mune doit prendre toute sa part 
afin d’aider les petits commer-
çants à résister. Nous relançons 
notre idée de doter notre ville 
d’un city manager qui pourrait 
être ressource pour les commer-
çants de notre ville. 
Quant à la mise en avant d’une 
stabilité des taux de fiscalité 
pour 2025, nous pourrions nous 
en réjouir, mais lecture faite du 
rapport, une augmentation de 
1,7% aurait permis de donner 
un peu d’oxygène à ce budget. 
Une absence d’augmentation 
sur plusieurs années obligera 
à un moment donné (après les 
prochaines élections comme à 
chaque fois !) à une hausse de 
rattrapage pénalisante pour nous 
tous.
Bref, ce rapport nous laisse sur 
notre faim, à notre grand regret.

 Fabienne Sarrat 
Laurent Berthet  
Suzy Mavellia

 NON AFFILIÉ

Pendant que sur la scène po-
litique nationale, d’aucuns se 
préoccupent des échéances élec-
torales présidentielle et munici-
pales à venir, la situation locale 
se dégrade. Alors que le trafic 
de drogue est malheureusement 
toujours présent sur notre ter-
ritoire, les ministres de l’inté-
rieur se succèdent, toujours très 
prompts à communiquer sans 
que rien ne s’améliore dans les 
faits.
Je ne peux que constater que nos 
services publics, santé, sécurité, 
éducation sont de plus en plus en 
difficulté.
Ainsi, les professeurs du collège 
Pablo-Picasso dénoncent les sup-
pressions de postes, la baisse des 
dotations, le manque de moyens, 
de personnel pour prendre en 
charge les enfants handicapés. 
Même si nous pouvons parfois 
nous sentir démunis, en vérité 
nous pouvons agir et résister, 
notre soutien leur est indis-
pensable. En dénonçant cette 
politique gouvernementale en 
faillite, en nous mobilisant pour 
soutenir l’équipe enseignante du 
collège, nous ferons petit à petit 
la différence.
Face aux moments difficiles à 
venir, faisons collectivement 
bouger les choses, c’est l’esprit 
d’entraide, de solidarité et de fra-
ternité qui peut le mieux garantir 
nos libertés et notre égalité.

 Mohamed Makni

 Texte non fourni           
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MAISON DES URGENCES VÉTÉRINAIRES

À Comboire, la Maison des urgences vétérinaires vous 
accueille la nuit et le week-end pour soigner les animaux... 

et rassurer les propriétaires. 

AUX PETITS  SOINS

Plus de peur que de mal pour 
Raven, venue avec sa maîtresse 

le 18 février dernier à la Maison 
des urgences vétérinaires. 
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À  l’heure où les entreprises 
voisines éteignent leurs 
lumières,  la Maison des 

urgences vétérinaires allume les 
siennes. Dès 19 h 30 jusqu’à 7 h 30 
en semaine, et du samedi midi au 
lundi 7h30, des vétérinaires et auxi-
liaires spécialisés vétérinaires (ASV) 
accueillent des petits patients à 
poils, chiens, chats ou rongeurs. Cette 
clinique vétérinaire, qui a ouvert ses 
portes à Comboire le 2 janvier dernier, 
permet aux propriétaires d’animaux 
malades ou blessés de tout le sud Isère 
de se rendre en un seul endroit, et non 
plus chez les vétérinaires de garde. 
« Une simplification pour eux, mais 
aussi pour les vétérinaires qui n’ont plus 
à enchaîner journée de travail et nuit de 
garde », explique Élisabeth Sarda, l’une 

des trois dirigeantes de la clinique. 
Aujourd’hui, une trentaine de vétéri-
naires et d’assistant-es se relayent, en 
binôme, tout au long de la semaine. Ils 
ont ici tout le matériel et les espaces 
nécessaires pour soigner toutes sortes 
de pathologie : bloc opératoire, coin 
analyses, imagerie, échographie, salles 
de consultation, chenil et chatterie. 
« 80 % des interventions ne sont finale-
ment pas des urgences vitales pour l’ani-
mal, mais rassurent le propriétaire, qui 
arrive parfois avec une détresse psycho-
logique importante », confie Élisabeth. 
C’est le cas de Raven, une petite chienne 
de cinq ans, et première patiente 
le 18 février dernier, qui arrive avec 
« quelques boules sous la peau et la tête 
un peu gonflée », selon sa maîtresse. 
Après auscultation par la vétérinaire, 

la voilà rassurée, ce n’est qu’une aller-
gie. Elle peut repartir chez elle, tandis 
qu’un jeune chat arrive à son tour à la 
clinique. Durant la nuit, en moyenne, 
entre 7 et 15 animaux franchissent la 
porte des urgences. Un rythme en 12h 
et un travail de nuit « stimulants qui 
permettent de plus profiter de notre 
temps libre », selon Élisabeth. Qui est, 
à n’en pas douter, appréciée pour son 
calme par les animaux qui passent 
entre ses mains.

Avant d’amener son animal, il faut 
appeler le 04 80 42 33 23, pour se 
voir attribuer une heure de rendez-
vous au 32 rue de Comboire.

 MS
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L’aménagement du corridor écologique de la Frange verte 
se poursuit. Des élèves de l’élémentaire Jean-Paul-Marat 

sont venus donner “un coup de main” aux jardiniers. 

LE CORRIDOR  
SUIT SON CHEMIN

FRANGE VERTE

En octobre dernier, un premier 
tronçon du corridor avait été 
dévoilé lors de l’inauguration du 

parc des Templiers, à la Commanderie. 
Son point de départ ou d’arrivée, 
selon qu’on l’empruntera depuis la 
place Baille-Barelle ou non, en 2028. 
Mais d’ici-là, le corridor continue son 
chemin.
La portion de 100 mètres sur la Rési-
dence des Collines a été réalisée 
de mi-novembre à début mars. Au 
programme, coupe de la haie existante, 
réalisation d’un cheminement piéton 
en stabilisé, pose de barrières anti-scoo-
ter. Sept arbres de haute tige – charme, 
virgilier à bois jaune, olivier, cerisier de 
Sainte-Lucie, pin sylvestre –, 80 arbustes 

et des plantes grimpantes, couvre-sol et 
vivaces ont été plantés. 
Suivront l ’aménagement sur la 
copropriété Môquet-Templiers, hiver 
2025-2026, le parc Robert-Buisson et 
l’opération Domaine de la Frange verte, 
hiver 2026-2027, puis l’opération Flore 
et sens, hiver 2027-2028.
En attendant, les élèves de CE1 de 
Marion Cauvin et Lena Polis, de l’école 
Marat, ont prêté main forte aux jardi-
niers des espaces verts de la Ville et 
de l’entreprise Nature et Paysage pour 
verdir la Résidence des Collines.
« C’est trop bien, c’est génial », assu-
raient Heja et Hadj, les yeux brillants, 
les mains pleines de pierres volca-
niques. « Je vais les montrer à la classe », 

s’enthousiasmait Heja tandis que ses 
copains s’émerveillaient de la taille 
des… vers de terre ! « Enlever la terre, 
pousser la brouette, j’ai adoré », s’excla-
mait Hadj. « Ils ne font jamais ce type 
d’activité, abondaient les enseignantes. 
C’est l’occasion d’apprendre du voca-
bulaire, de se faire plaisir, de découvrir 
la Frange verte, de rencontrer les jardi-
niers ».
De quoi aussi, peut-être, faire germer 
en eux une petite graine qui leur 
donnera envie de revenir à la Frange 
verte. Et pourquoi pas, de remettre la 
main à la terre.

 LJSL

Élèves et jardiniers  
ont combiné leurs efforts, 
en présence de l’adjoint à 
l’environnement durable,  
Daniel Bessiron, pour embellir  
le tracé du corridor.
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Le 31 décembre dernier, le 
rideau est tombé sur l’église 
Saint-Jean-Bosco. Une ultime 

messe était célébrée dans le bâti-
ment qui n’est plus aux normes de 
sécurité, et que son propriétaire, 
le diocèse, n’a pas les moyens de 
mettre en conformité. L’église et sa 
cure vont être vendues. Mais avant 
d’être une église, le bâtiment avait 
connu une autre vie...  
En octobre 1945, le maire d’Échirolles, 
George Kioulou, avait en effet 
autorisé l’abbé Athenoux, curé de 
la chapelle Saint-Jean-Bosco de 
la Viscose, à ouvrir une salle de 

cinéma. Ce sera le Cinédrac, à la 
Ponatière, dans l’actuelle église. 
Des projections y seront organisées 
jusqu’en 1958.
De quoi donner envie au maire de 
créer un cinéma municipal, une 
“maison du peuple” pour les habi-
tant-es de La Ponatière et de La 
Viscose. Une idée qui mettra dix 
ans à se concrétiser. Le Cinéthéâtre 
de La Ponatière est inauguré en 
1954... à 500 mètres du Cinédrac ! 
Une salle de 300 places qui permet 
à Échirolles de disposer de son 
propre cinéma, avec des projections 
les vendredi, samedi et dimanche, à 

21h, et dimanche, 15h. L’occasion 
de découvrir les plus grands films 
de l’époque en cinémascope, sur 
grand écran.
L’occasion aussi de financer les 
colonies de vacances et les activités 
sportives des enfants et des jeunes 
grâce au dévouement des bénévoles, 
au premier rang desquels George 
Kioulou, tout à la fois directeur, 
programmateur et même, ouvreur !
Aujourd’hui, le cinéthéâtre est 
orphelin du Cinédrac. Bye bye, 
rendez-vous à jamais…

 LJSL

L’église Saint-Jean-Bosco, à la Ponatière, sur le secteur 
Ouest, a définitivement fermé ses portes fin décembre. 

Un lieu de culte qui a aussi été un lieu de culture. 
Rembobinage.

C’ÉTAIT LA  
“DERNIÈRE SÉANCE”

ÉGLISE SAINT-JEAN-BOSCO
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Vue aérienne de l’église Saint-Jean-Bosco en 1955  
et projection au Cinéthéâtre de la Ponatière au milieu des années 50.  
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RETROUVEZ-NOUS SUR

L’actu  
en vidéo

AM

Échirolles a réalisé la première opération 
solaire photovoltaïque en autoconsommation 
collective en Isère, raccordée au réseau Enedis. 
Découvrez en vidéo le fonctionnement  
du site de production situé au gymnase 
Auguste-Delaune et de l’acheminement  
des énergies vers les dix sites consommateurs.

YouTube : Echirolles

Retrouvez toutes les informations concernant  
les principes et engagements de la Ville d’Échirolles  
en matière de protection des données personnelles 
collectées par les différents services municipaux :  
État-civil, urbanisme, vidéoprotection… 
Nous nous engageons à garantir la confidentialité  
et la sécurité de vos données.  

Plus d'informations : echirolles.fr/donnees-personnelles

C’est en ligne
Protection des données : un nouveau portail 

Vous 
avez aimé

Une fresque vibrante a pris vie sur l’arrière 
du bâtiment d’Affair’s, aux Granges. 
Signée par les artistes NGL, Emer, Craig 
Ferlay et Charli, ce projet mêle habilement 
surréalisme et références à Grenoble, 
créant une œuvre colorée qui attire 
l’attention. À découvrir lors d’une balade 
ou d’un passage en tram, cette fresque 
apporte une touche artistique unique à 
l’espace urbain. 

Instagram : Villedechirolles

Le début d’année 2025 confirme  
la belle progression du pôle compétition 
d’Idéale’Danse. L’association échirolloise  
a brillé ces dernières semaines, remportant 
plusieurs médailles dans différentes 
disciplines. Des performances que  
l’on ne pouvait que liker ! 

Instagram : @ideale_danse 

On a liké
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Scannez-moi !

ÉNERGIE COMMUNE
La couverture santé pour aller

plus loin ensemble

44,79€
Dès

par mois*

* Cotisation mensuelle pour une personne de 40 à 59 ans en garantie Énergie Commune 1 en zone 1.

Votre mairie nous 
a choisi, pourquoi 
pas vous ?

‘‘

‘‘

Dominique, coordinatrice projet 
santé chez Solimut Mutuelle de France
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